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• s a i s chose qu* da* 

Agrées, Monsieur le Drracteur, l'assuH 
rance de m a considération distinguée. 

Le Maire de Lille. 
Ch. DELESALLEv 

L'affaire Rochette 
A U L L S 

Fermé te n* 167, boulevard da U Liberté, 
aMM dt la succursale du Crédit Minier. 

Une simple affiche eat posa* ; • Par ordre 
«asêrteur, noa bureaux sont t armai jusqu'à 
nouvelle» laatracdona. a 

La petit personnel s'attend à être congé
dia Inceessrrrmept. D'aprèa un* déclaration 
faite à un de noa confiera*, la directeur de 
la succursale déclare que le paasif pour 
Lille ne (lapa—i pas 30.000 francs, et qu'A 
est couvert par un crédH de 900.000 francs. 

Aucune sorte de manXfeeawtioo n'a eu 
Ben ; les promenaurs eux-mêmes ne regar
dent pas la façade du n* 107, boulerard de 
la Liberté, devant laquelle, il « a quelque 
temps, on se pi w a t t si a i s é m e n t . 

A PARIS 

Le syndic de U fsJUfte du Crédit Mater , 
M. Vacher, a lemertté hier, 30 avril, les 
«Dos»straA* de cet étaMsnemfjtit, au nombre 
d'etrvteoo 40», e s les» pajvirt.slayjlement 
le mois échu, sana indemnité. 

A la fermeture des boréaux, tout le per
sonnel, nommée et femmes, s'est rentra an 
r e m i t * » du Travail, pour «Tarrrnar n e 
doléances 4 M. Vivian! 

En rabaenoe du mintetre, M. Booctnur, 
directeur de cejbtoat, a réponds à M. Cae-
aafBada, l'un dee cheês de service, qui avait 
prie la parce» au nom des exraptoyés, que le 
ministre serait informé de aa démenrhe 

Parfum sa*** et tenace 
Victor VAISEIER 

ROUBÂÎX7 
DM campagne de measoiges 

Mous étions nsttuute. A ni.'r',lh*"t. Ai 
voir les collectivistes >• servir du mer» 
songe et de la calomnie, comme d'une a n 
me courante, — 

Il était étonnant que nos socialistes, 
tort anticléricaux connu* chacun le sait, 
n'avaient point encore fait appel à leur 
sectarisme religieux pour attaquer M. 
Motte. Hier donc Us ont embouché leur 
trompette ordinaire, et fait un grief à la 
municipalité de Roubsix de ce qu'un cer
tain nombre de religieux ae soient fait ins
crire sur les listes électorales de notre 
ville. 

Mais, citoyens, M. Motte et ses amie 
n'ont rien A voir en cette affaire, ces re-, 
lirieux, ces Pressens* étaient bien libre* 
d'acheter un terrain A Roubeix et de de
venir électeurs chez nous. Os ne sont 
point des repris de Justice comme d'autres, 
que certains eut voulu faire inscrire, il* 
ont dans leurs veinée du sang de France a 
pourquoi ns pourraient-ils point voter t 

Las Ballleui, les Watremei, les Vais 
Waerebecke ont des noms moins français. 
que les leurs. Ah 1 si ces bravas gêna 
étaient socialistes, grands partisans daj 
chambardement, comme le P. O. F. le* j Maréchal Bugeaud. 

Peur arriver a la terme qui, saut da coté 
de l'entrée principale gardée par des molosses, 
est partout entourée d'eau, les malfaiteurs 
ont lait un pont avec une échelle dérobée 
dans une ferme voisina 

Une enquête est ouverte aa commissariat 
du 5» arrondissement sur ce cambriolage dont 
las auteurs sont absolument inconnus. 

Reur être extradé. — En vertu d'une deman
de d'extradition du gouvernement belge. l e 

service de U sûreté a arrêté, hier, rusa» Ba
v e ! Arthur Carpentier, as, ans, ex-cabaretier, 
originaire de Froyennes, poursuivi pour faux 
en écriture commerciale, cou 
A Tourna! Cet individu a été 

ÉTAT-CIVIL DE ROUBAIX 
Magnifique choix d'Articles pour 

Rue du Priez, 5, Maison THOMAS FILS 
du 30 avril 

Naissance* - Edmond Letsbvre. boulevard 
Gambette, 8*. — Julien Parisls, rue Bernard, 
cour Vbeghe, 3. — Marcelle Leveugle, rue 
Montgoffter, 88. — Victor DelevUle. rue de 
Croix, ! — OabrleOe Ptcavst, rue du Port, 38. 
— Robert Nlay, rue de l'Aima, fort Frase*. 17. 
— Marie Bouckenoogh*. rue d'Alger, cour du 

embrasserait I Mariages. — Jules Duyek, marchand de 
Sevez-vous, Messieurs de la sociale, qui charbon, et Victoire Couvreur, a prof. — Léo-

vous devez accuser de nous avoir amené pold Laimoj, décorateur, et Emilie Ouatan. 
ces nouveaux électeurs T Mais vos amie ! °*n*< •• Pro* 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ n P s s s . de la Chambre, vos Briand, vos Jaurèa 
et antres Vail lant qui au nom da la fran 
ternit*, da U liberté et de l'égalité, ont 
chassé de leur pays ces hommes qui ne 
faisaient que du bien .Ce sont vos chefs. 
sorts listes qui les ont rsssfsnblén à lai 
frontissa Manfilaseï donc vos partisans) 
de vous «voir amené ces adversaires, main 
de grâce, n'en parles pas A MIC. Motte et) 
Cl* oui n'en peuvent assis. 

Juste retour des rhosss I Nos fougueux 
socialistes vont être botta* par lesTantes 
de leurs propres amis. 

XXX. 
a****** »• 

LES AFFICHES 

I jr j tp i t f , l 'UUMtro «a *•*• 

périnée Alsctorale 

de donner In 
lacacdant dee 

a/fiefaes on rAcsmintetration de M. Eugène 
Motte est ridiculisé* en -compagnie des 
Frères de* Ecoles chrétienne». 

Leurs groestèrss p)sr*snterie* ne t i c s » 
peront personne. Chacun sait maintenant 
que ai des religieux râlasses de France ont) 
tenu à conserver l'exercice de leurs droits 
de citoyens français et as sont tait lag*-. 
rement ineertre sur la Uste de Ronhorr,, 
Os ont agi de leur propre mouvement^ 
sens que M. Motte on uuesqu'Uii de se* 
conagues s'en soient mêlés. 

Et puis, queue fores perreen* avoir ces 
piètre* arguments an fans des actes de la 
munictoeJité sortante T 

L'aflMbe on M. Eugène Motte est rài 
présenté entouré des a m u s e nombreuse* 
d'assistance quTl a créées est sutjasrssnt 

j a r S a s T ^ r t a n t ^ S n'ont fait , un psreiA sussjjnsttM «t a lait ia»*»aa*wn, eQa, a a 
u ' a v e d e ces procédés bas et daloyanx. . , moins, sur les Roubeittens. Cm* n* 

'Dépourvu. VargumenU sériatjx - « ^ « , - • — . . -
leurs adversaires, se sentantjnis 

conter* itr* sont pas, A beaucoup prés, anast nerfs que, 
Ba-i las socialistes eeenbfent le croire. 

«Vanté -infiflonté par i ' = * * ? * ^ n S ° 1 " ' ! *2lï£"!!i ^ « ^ T ? " > » * • * l'affkns 
I*m\t éclairé* de la municipalité répun représentant 1* candidat socialiste pat 

bEcaine S a v a n t rien à présenter au» tran BsJlMu! auprès duquel figure l i m 
ii-Stauri an tsoa ds l'oravre remarquabls production d'un contrat de travail passé 
« t o n ^ U e ^ a r M . Eugène Motte et son, , antre lui et un de see ouvriers. * " " * 
conseil^ ils se sont attelés a la triste bei 
soene d'incessantes calomnies aine absurn 
de* lés unes que les autres. 

Dans le Journal qui leur prête see co-, 
lounee sans scrupules, sur leurs affiches* 
dans leurs circulaires, les mensonges les) 
plus odieux s'étalent quotidiennement. 

SI le spectacle de pareilles masure n'é» 
tait si pénible A tous les braves gens, le* 
partisans de l'ordre n* pourraient que s'en 
réjouir. 

Il ne peut, en effet, qu'assurer un réi 
suitat diamétralement opposé A celui 
qu'en attendent ses peu recommandable» 
auteurs. 

CUu*i-> quelques exurvples des olom-i 
B i n répandues i profusion par les coilec-t 
tiviste» : 

l is . dév-larent. Alors qu'ils sont absofu-i 
ment convaincus du contraire, que la mui 
nicipalilé républicaine laisse un* note de 
six millions A payer aux contribuable* 
roub&isiens. Tout le monde sait que 1* 
budget munidnsl accuse, cette année, un 
excédent d* 203.000 francs. Les soeiallstee^ 
euT, en quittant la mairie .laissaient unj 
déficit de plus de 300.000 francs. / 

Ils dl?«nt encore que les commerçant* 
verront leurs pstenws augmentées en ralt 
son de l'emprunt contracté pour la* 
gxanéVs travaux Or les collectivivt** sa-i 
sent pari Alternent que cet emprunt serai 
remboursé par les bénéfice* que rappori 
tara A la vflle le nouveau contrat de l't-t 
elarrage Mon seulement les centime» ad-i 
dlUonnel* ne seront pas augmentés, mal* 
1» g*i contera beaucoup moins cher. 

lia accusant, «n outre, M. Novell*, eon-i 

Ciilar municlpsl sortant, d'avoir dit que, 
• cantine* scolaires étaient cxmdsmnee* 

ai la municipalité républicaine était réé-i 
ISS. Et chacun sait que M. Noyelle a dé-i 
claré publiquement que ces cantines dis-, 
paraîtraient si les socialistes revenaient 
A 1» mairie, 
^ p e a n t cette campagne d'infâmes CAH 

i f f ^ 
> pudasnr qui n'ambitionnant d'«etr*n 

A VHCtel-rifvVille qu* penr y exercer lenn 
s*aii*i«%nc*. 

Le» soclatlste* ont beau faire. Ils n'insn 
pirent plu* que du dégoût. Us s'en aper
cevront dimanche. 

easj * ea* . MI 

A tous les amis ds Tordre social 

Ce contrat, beaucoup pin* dur pour l'ou* 
vrter que ne le «ont ceux conclus pw n"hni 
port* quel autre patron, est une merveils 
letsse leçon de choses dont le résultat des 
élections se ressentira. 

*tV 
On a affiché, hier, un ordre du joua 

«dopté par la Fédération des Comme/* 
canin détaillants de France en vu* d e s 
élections municipales. 

Cet ordre du jour affirme u devoir im
périaux pour tous le* commerçants de pors 
ter leurs suffrages uniquement sur les 
candidats anticollectivistes et fermement 
résolu* A Inscrire en tète de leur pro» 
gramme : 

1° La défense de la propriété* Ifidivli 
duelle ; 2° Les liberté* indispensable»* auj 
développement du commerce et de l'indus-i 
trie. 

Les ré unions ëê jeudi soir 
Quatre réunion* étaient 
^ ^ ^ ^ ^ »ubHc*UM Ant 

, - _ - _ - juard Roussel pre
naient la parole A l'estaminet du « Petit Ma» 

int organisées, hier 
soir, par la Fédération Républfcaine Anticol-
lectiviste. 

MM. Bufêne Motte et Edouard Roussel pre-

rin •. ru* de Mouveux, 39; M. Chattalayn par
la i a la i Barque d'Or ». rue de la Vigne, 44; 
MM. G. Sayet et E. Uuesan, à l'estaroinet Cam> 
bien, pan-u, $t-jean-Baptieta; MM. J. Moywlle. 

ud Delcoun et P. Seyn*r~ * "—' Amoald Delcourt et P. 
Mwrot, rus du TUleul 

,ve". A r*Msrmnet 

eS tOUt f e qU* - ~ —-îî BBBBBBBBBBBS 
ïseteurs' honnêtes sex* profoodetnest. 

ré et rer^ussera du^pled ces. g e n s 

ertout ce furent des ovations aux orateur» 
et eux candidat* en faveur desquels 0* par* 
leien*. "^ 

En face du succès d* cas réunions, las col-
laetlvist** doivent etr* plue que jamais an
xieux sur 1* résultai des élections de diman
che 

Los réunion* d'aujourd'hui 
La Fédéretton Répnbiiosrne Antteolleotiv»». 

ts organise, pour ce soir. A 8 h. 112, Me réu-
nions sutvsnies : 

A lestearaost Msisssu, tJ7. rue de rBfSsJn 
orateur» : SIM. Jota* Mofette. A. Heoqae et Ar> 
nonld Dttcourt. 

Au cinéma Leleu, rue de l'Aima, 88; ora-
Au Casé Lernen. ru» de Lanrtoy. 83; oratsur, 

M Eugên* Motte. 

Pour vos eadaaux de Première 
nien, donnez surtout des livrée sérieux, qui 

, puissent former aux jeunes gens «me bislio-
i thequ* pieuse pour tout* leur vit. S'adres

ser a la LECTtJRE POPULAIRE, 2», Gran
de-Rue. 

Fédération Se t* Jeunes** OnMssIlaill de 
RBiikSlx *t S* S*« e*nt*ns. —_ Le prochain il a été constaté au •enrtin du U avril, 

dama le canton Est, une pronostics saor- -r— - , - - - . . - . _ . - _ « ^ _ . 
maie daintentlon*. Sur lAWe élecMur* j c o n f * » trimestriel de» C e l l e s d'Etudes 
-——>*- - i . . . H . n s n v M I I _ L S n'ont n u ! aura lieu le mercredi 0 mai, 84, Grande-

Rue, A 8 heures et demie précises du 
rùscrit», plus de DBUX MILLE n'ont pa* 
pris «es t au vote. 

Dimanche prochain tous voteront, c'est 
LS BSTVOIR. 

Pas un reubaisisn antieoUectxviete qui 
S «oaci d** mtéréés d* sa viile, n* voudrai 
avetr i» regret de savoir que eon n o n 
voisine sur une liste d'alistentionanstast 
avec ceux des mauvais citoyens coupable* 
tfindifiérctica. 

Tes» s** devoir et pas *vas*Ue*l*iie. 
ees e * w 

CantUdats a oufcrrericfs » 
.. QêMtea'un claessU un Jour les ouvriers 
en trois c s i é f v r m i 

!• Les » ouvriers », «eux qui travaillent 
l^aruiièrssnetit ; 

> Les <• truracrisr* », «eux qui travail-
aest de tsaBDS sa Uens* 

Les « ouverrarlers », ceux f u i AS tr*> 
eailsnt jamais. 

Cest parmi ce» dernier», de beaucoup 
les rnouis interv ient ' , chacun en con
vient, l u e U< eoUectlviatee rouljaisien» onti 
otHjisi leurs candidats aux élection» mu< 
nicipale.. 

Sur Le* trente et quelque» particuliers 
ss**!l» présentent aux suffrage* des élec-
• n r s , U y a, en effet, un* bonne vingtaine 
i e cabaretieru que i'u»ine n'a jAtnais ou 
n'a que très peu connus ; il y a aussi un 
patron, le citoyen Bailleul, et un proprié
taire rentier, le sieur Achille Dujardin. 

Cinq ou six appartiennent aux a admi
nistrations » des diverse» organlsariona 
•oçiAlisUs de la ville, et le re*U (!) tra
vaille 

C'est pour ces •• ouv*rrerier» » que les 
eollectivisies iVmandent aux « ouvriers », 
atrx vrais, d» voter le 3 mai ! 

P-rrir r\n dTnc nrennent-ils les travail
leurs de ftoubaU > 

Hector Sirejacob, 9 moi*, rua de 
Beamnont. 17! — Lotttae Briand, M ans, ave
nue Julien Lagacbe. — Jutkstte Darramlemsas-
tar, SS ans, i d 

MOREL-OOYEZ 
s s r O n U s a s E a , IM SVSSSSSSSB, » , U L L B 

soir. Le congrès est, cette foi», organisé 
par les Cercle» d'étude» de 1A Maison St-
Louls. 

Sujet traité : De l'influence des idées re-
ligi*u*es sur la vie individuelle. 

p«r*4ss* Snssrt» BsasfAssB. — Pour fêten 
l'heureuse promotion de M. l'abbé TUsaajr. 
au titre de doyen du nouveau déesnai d* 
Sainte-Elisabeth, U chorale riaint-Eloi se, 
propose, dimanche prochain H niai, de 
chanter, A 10 heures, sous la direction de, 
M. Alphonse Dutolt, la messe de Nlcou-i 
Choron, dont l'exécution * vrrareent im-i 
prrselonné les ftdAles ls jour de PAque», 

Tous les paroissiens spot Invites à eettn 
eérémonle. 

Le soir, A * h et demie, tes membres ac 
tifs et honoraires du quartier sont invi
té* psratnssssnt A on punch générai a n 
cercie Basst Biei, pour présenter au sou-i 
veau doyen, svee leurs r**p«rtoeu»e* f4B-i 
citations, les vo>ux qu'ils forsnest pour Isii 
et «on Aecena! 

« La vaillant» », société île NIniiia*it*,ua"ïiii 
patruTiap» St-Jo.ppti - Le rapitalne Magniez, 
Uiar"" teur îles s,ji:ielès o*'.li<jliqu«», en tour 
né*» u Houtwitx. a vt»lt/, «^ercreoi dernier, les 
•action, adulte» et pupilia» du • La Vaillante»; 

I U y * fart la dénion^trallon d«e exercice» Im
posés au concours de ta \m<iiiU et a donne 
d'importants toiiselk 

Vers 10 h. l(t, l'inapecteur a pris congé de 
la section, satisfait de se coarte visita. De 
leur coté- le» gymnastes sa promettent d'en 
profiter. 

Un* fars»* camarlelé*. De» malfaiteur* 
se _ 
credl 

•• • • eneew* * »»»»»% 

WATTRELtOS 
USTE DBS OAMtMOATS 

DE L'Uano 

1rs ssaUs*. — Bursen de 
MM. Tnértn 

tant; Lsbbe Henri, blsnrtiisssTrr de 
DUabus ÇhbttOotutLi ^v^VPmVf^t d*B ocuiiiMsTOO 
osrt Louis, employé de counneroe, conseiller 
sortant ; Cuinenrt risueuué». UcsneM en drott; 
Destailleur Emfls, ouvrier euttslenr. con**U-
ler sortant ; Juberu ErnOe, eutttvatenr, id. ; 
Haisétrnnrlt AbsL erngdoyé de ootnmsrce, id^ 
Desfontaines Carlos. msitnwiuiRre de 
ld. ; 

r de vo-fc— VVstUe Place. -4 

MM. Lauridan Louis, adjoint au maire, con-
seffler sortant ; MslftlAtr* CHarte», employé 
de ccantneroe ; D**rrenne* Henri, employé de 

lanCbiries, ooissstss*, oonseiller sortant ; Lama 
rentier ; Lefebere Qément, outrlei 
Qussswy SJL. prssldeni de la Calsss d'BBnr-

— «satTieri*. 
Eesta de le •aSAsili. 

MM- LMgTS J.-B_., cultivateur, 
tant ; DUIMJS J iV 

Fiectaurs VVattrelceiana, • 
C'est avec une entière confAnsas. que nous 

nous représentons a vos suffrages, convaio-
ees e s * nous somme» d'avoir '"••^nïpV cons
ciencieusement le mandat que vous nous avsx 
contH vt dus* n m t t l l général de la conv 
mune, 

C o n n e le Parti coBee*rvtste Hbua ne ferons 
pas de promesses irréalisables. 

Cs n'est pas avec un budget de 284,000 fr. 
«n recettes eue nous utiurou* ecéer tout ce 
«ui msnque s wsttieêo* 

U manque A VfaiovMp* : un Bnssau naurd-
erpei. ertiysriène, des aqussnn» coflecteur*, un 
abattoir, un* second cimetière, une Mairie di
gne d'une population de 27.000 habitants, un 
étabUssemeiit *e»riSelter eonstruit dans des 
conditions plus modernes, un pavillon isolé 
pour les eossegieux A l*HAfMBsl, u s groupe 
scolaire au Laboureur et au Sapin-Vert, un 
meilleur entretien des routas et des swutsrs, 
de* cour* de langues «nglBlse et allemande, 
un établissement de bains commun»! un ré
seau complet d'éclairage, etc. 

Si von* nous faites l'honneur de nous en
voyer da nouveau fc la mairie .nous nous occu-
peron* de toutes ces questions. 

La principal» préoccupation d* la municipa-
Mté sortant* a été de court* -au pu»- n»**»*. 
ceet-é-dir* «S *uul»**»r l'UrsaSédlaie dttresee, 
et c'est ainsi gne, ebaene année, wattreio» 
ètgWMi pour la a-art» Publiqn* 7A0O0 fr. 
sur une rustt i communale totale de (84.000 t., 
plus 71.080 fr. que nou* Avons pn ossenir de 
l'Etat par reflet de la loi du U Juillet i m «n 
laveur dss ristOards. des infirme» *1 Ue» tn-
enrebe** ; »oS «n tout 144 mfll» frênes. 

Il rssts donc, pour faire face A tous les au
tres **rvtoes «onuuunanz, 1CS.O0O fr. 

Quant su reproche d'incapacité que/nou* 
adresse la mlaortt/ oollectlvieta, nou* 1* trou
vons par trop fort. — il est vrai qu'à Wattre
io». «t très heureusement I nous n'awons pas 
•ncore su l* pUuStr m d* pouvoir edsjrr*r 
leur façon d'*<rmrnl*rr*r. Mat* leur* ami», 
daa* quebroe* vtBss où fis ont été élu», non» 
ont parmi» de lutsar leur heute compétence en 
administration. 

Leur administration a Roubalx a été de* 
lus néfastes -. ils sont parus, tète basse de la 

, laissent un déficit de MO.OOO fr. ; A 
avec un dénett d* pses d'un million, 
teur*. vous ares A enotstr : d'un coté. 

le* ei>0*e«vi*i*«-rtvotaOoi>nslr*s gel ne pré-
euent «se l* hein* et U lutta de* «Mes** ; d* 
l'antre «au. de* Bépubt*s*xn* tedépendants, 
soucieux des Iniasds* os leur «fuL de tout ce 
qui leur sst cher : UUbert* , l'Armée et la 

Eleetrors, vots» choix ne •aurait être dou
teux. Von» voterai touspour las raraTM*»» d* 
la liste de runton RcvuHsostae, **n* absten
tion rd rssnre. 

Vie* m'attrlm l v t v e U 

•— Le* carte* non 
distribuées jusqu'àujourdtmi pour diffé-t 
restes casse* «ont déposée* A la Mairie, 
où Me électeurs peuvent le* retirer jus-. 
qu'A samedi soir, neuf heures ; dimanche, 
•Ue* seront déposée» dans les divers bus 

En cotiséquatce, l'électeur qui, damans 
ch* matin, n'aurait pas sa carte, est prié; 
pour «'éviter la peine de courir d'us bu-. 
reati A un antre, d'aller d'abord A la Mais 
rie vérifier son inscription sur la liste gés 
nérale : il saura en même temps A quel 
bureau de vote II trouvera sa carte. 

WA H BELÛJb. — Ou 30 svr i ! — Naissances. 
Madeleine fluerwenores, rue de Hndueuie. 
— Uévin Goddefroy. Petit-Tourna! 

Décès, —julienne v«nu*gb*in 03 ans, Cré-
tiuler. — Hortens* Wattesu. es ans, rvut-
Toumal. — Mari* Daspret*, 70 ans, Oenqtnar. 

-MVWbl^tvWV-

«c-nt introduits, au cours de la nuit de mer-
»di fc )eudi._dan» 1*,'srn»e d*J[fcplerr*,_aux 

Trots-Ponts, n» ont vUlté quelques pièce* d* 
l'habitation dans laquelle ils avaient pénétré 
eu dtmasttouant une vitre Dans la cave. 11* 

r \ J ^ a 2 £ ° 2 £ £ ? & * t w f5s*» I Aeeieeot*. - Al 'u- in , Eycken-Uroy. M. Dél ia* panier» a w « » « u p» » i - f é L o a o a X i d u B r e u c l J i , ,»»;„ ^ x ^ d e dan» 

WA9QUtHAf, 
U rnei» de Msri*. — A partir d'aujour

d'hui vendredi, les exercices du mots da 
Mari* oot lieu tous les soirs, A 8 heures. 

Pour sauver ts* UJB* >*il**, — Le cls 
toyen Delcrc<\. drputé, maire d'H*ro, pu
blie dans la commune un nnnifss l* dans 
lequel i l invite les radicaux A voter pou* 
la liste opHeetlviste, espérant ainsi s attis 
rer les sympathies des socialjstsf en v u s 
du iwm»uveliaroent de «on mandst en) 
1910. 

Bien norf s'il y compte I L . . 
vssssssssssR. — u * séance* d* vacetnanon 

auront Heu aux date* et heure» qui «uivent : 
( mai, J Ui lualrle, dr & à C 11. du SOJr, au 

U p r u u . (!« li u T U.: ts mai. u lu mairie d e 5 
a «h.: au Cspreau, dt « » 7 t, ; les u «t 15 mai, 
aux iu*ro*s lli>'« vt aux même* heure». 

La liberté du travail. Hier ,ver» io h., une 
centaine d» frrévlstae sont venus arrêter le 
travail *ur différents chantier» et notamment 
a la construction do lu nie Sadi-tlaruot où 
travaillait M. Duvinage. . 

La» K'éviates se sont empares du travailleur, 
et après l'avoir Uisultè l'ont emmené avec eux 
a Croix. U> qu'il y a de nlus rebutant dans ce 
fait ce fut de voir cet attentat a la liberté du 
travail se commettra sous les regards bien
veillants de M. l^ji.'UUe-Mulliez, maire, qui. 
au lieu d'intervenir, semblait approuver chau
dement le» grevuie». Il fallut l'intervention 
du commissaire de Croix pour faire rendre la 
liberté à cet ouvrier que la bande avait irai"* 
av*c elle l'espace de î kilomètres 

l'œil en nettoyant une cuve. Quelques jours 
de repos. 

— Oen* la même usine, M. Clovts Hovard, 
d* Blandaln. brisait des blocs d* sulfure, lors
qu'un éclat le blessa A l'œil. 8 Jours da repos. 

PURsVRRIUOQ 
Réunions électorale*. — L'Alliance Républi

caine organise deux grandes rcunlons_publt-
ques auxquelles tous le» électeurs du Btsucq 
•ont invités. 

Pour cs soir, A l'estaminet ds Babylone, te
nu par Dssfromont, A t h., M. Louis Lepers, 
maire, parlera da la • Question municiped* • 

— Samedi t m a ! également A 8 h., dan* la 
salle de l'estaminet de Feraand Despret», rue 
d* Liu*. M Marcel Osyst, avocat distingué 
du barreau da Lille, donnera un discours sur 
€ La Questton social* ». 

U'afflsR* wtvsnts vient d'être placardée : 
Contribuables du Breucq, 

Panss»-vous que dss propriétaires, des in
dustriels puissent faire admattr* leurs parent» 
A la p*n*lon de* vieulard»; 

Voules-vous être écrasés sons le poids des 
contribution* pour augmenter l'avoir da cer
taine» gens qui ont bien le moyen- d'assister 
leurs parents et qui, par avarice, voudraient 
Lee laisser a la charge des contribuables. 

ITIeutenrt prononcez-vous I 
Lee candidats ftT1tlr*trfi!tlVT»tin7 

TOURCOING 
ELECTIOMIDIKIPAlffl 

MM U S T E BIEN COMPOSEE. — LA 
LISTE DBS OOMPABBES MU ETE, SEH-
VUJtS ET IMOAi>ARLaA — OB CUtAN-

VBMKMT DB L*OUVRICB. — LA OlMt-
NUTIOM DU NOMBRE OS CEUX OUI 
SOUSVFRENT. 

L s liste de caTaUrtst» de rAsstkrn Ubô-
raie Pop»iiair* et de rUnLon Sociale «t P»v 
triattqu* a été vrr**n*ni conimentse «n 
ville. Tout M monde, ami* ou adv*naairae, 
s'accorde A rteonnalts* qu'elle est adtni-
rsblement crsTwprats. Nou* dtston* hier, en 
la présentant A nos lecteur*, qu* M alto ob
tenait la vsttntre eue donnerait A Tour
coing « une Adtnmistration *t un Conseil 
cansne depui* lcngtemps nous n'< 
pras. » Mous SWISIN* heureux d* 
que nous «uriona devancé le sent 
néral de nos concitoyen*. 

Reste A eonspter avec V** étrnMws*** n* la 
politique. U est des électeur* que la pas
sion avengie au point de rnéoonnextre les 
intérêts de leur ville et leur» propre* inté
rêts. Nous ne conspton» pa* coxtraincr* 
ceux-M, Mail U est d'antres ésseteurs p*u» 
ccniecienciecix et plus snocieux d* Mnrs 
ress^onsnbimes. Ceus-U rénéchiront, ootn 
pejiaront les Betrx listes en présence et for
meront leur jugement. La valeur de* hom
me*, leur qualité, n'est pne indifMirsntc 
lorsquTl •'agit de l'»dmlTrt*tratt*n «Tune 
vtne ds 8 0 i ® habitante. 

Corame d'ordinaire, M. Dron s'est sntou-
ré de « oorruparaes rnusts, servile* «t inenpa-
Mee ». Hoif consefHer*, dont deux sont dé
cédés, ne figurent plus sur sa Usé*. Il les a 
remplacés par dee nuslités plus grandes 
encore. Conxment une ville peut-eàUe être 
bien administrée avec de tels éiémente 1 
U n* fssrt pas être bien fort pour dégager 
de «uita, de l'examen d'une telle liste, l e s 
causa» de l'incurie administrative et d* la 
taixUte dont, seuls, peuvent nous sauver, 
pour un temps très court, d'onéreux em
prunta. 

VoilA on les radinsOT-eyxisJMaea ont con
duit La ville. Lee électeurs «n portent leur 
bonne part de responsabilité. 

Ceux qui comprennent la faute comtntse 
sont eusoeptiblae de retour sur eux-mê
mes. 

Il s'agit du renom ancien de Toiirraing 
Comment une ville, qui doit tout A l'in

dustrie, au commerce e t au travail de ses 
enfant», comment une population pratique 
ou l'économie est encore une vertu, peut 
alla es confier A des prodigues et A " 
capable» T C'est u s e eboss inootn 

Il **t temp* d'v remédier. 
L A liste dss candidats de l'Union Sociale 

et Patriotique et d* l'Action Libérale Po
pulaire eu fournit le moy«n. EU* consprenfi 
les noms de Tourquennoi* rjoiolremetr 
compétents, qui aeaureront la ilsfsrsn et 
l s sAuvegurde de* Intérêt* tosxsnutasnaM. 

tfS 
SI nous examinons 1* progrsursji* des 

candidats d* l'Action Libérai* Vopulair* «t 
d* l'Union Sociale et PstrtotSrus, nous y 
percevons une grande pensée «notai*, dia 
métraMment opposée A celle dont se van 
Mot parfois le* r*4icaux-soci*i*>t*s. 

La pensée des radicaux «A dss *"-*-f lr t-° 
«et d* traîner le plus de inonde possible 
vers le Bureau de bVsnf aissxnc*. Leur socio 
logie oonatste A créer de* p*u*u»s. 

f out «u enntraire, les candidate de CAc 
tloc Libéral* Populaire «t de n j o i e n So
cial* «t l^uaiotkrue •'tnsçtrent de «este 
Idée léoande «uni faut pawenwr au p*on»e 
\*M SQOyéSBsJ d e 4M TfsW0t93t h 9tJB OPOspW 
yeux, l it d'abord il» sttrnuient Hnxtnsttee 
et l'économie. Au lieu de vouloir un* race 
d'horaroea «sewnr*» «n Peuvoèr et qui «n 
attendent jueqn'an puis ds etuseroe jnnr, 
U* le* p nuis m t à tcwxnnMuT pour la» mo
ments difficile*, où U travail fait désaut 

S'ils veulent qus 1* ville ait de bonnes 
finance*, c'est pour promouvoir ds* oeu
vre» comme celle de la uatMe* «M fMssssgs, 
Où l'ouvrier, la tète htuiU, pourrait réeîa-
mer le prix de la Journée perdue. 

L'éducation économique de la fessme de 
l'ouvrier est entièrement A taise. Ceet la 
femme pourtant qui ulfBsn le rrodget fa
milial. Au lieu des bals laïques organisée 
par M. Dron sur l'ami)taUNTUIU de l'an
cienne égUss Saint-Jacques et, bientôt, 
dans la chapelle •• trarutnnu** » d* Notre-
Dame des Anges, les fiajvd>iaie de 1*U, H. 
P. «t d* r A. L, P. veulent de* éss lss •** 
gères. U est bien question, vrainaent, de .-
voix denser auteur d*une tabt* ruse, quand 
le mari ou 1* grand frère reviennent du 
travail ! C* qu il Isur faut, c'est U bonne 
soupe tourquennoise, qui ne ruine pas le 
ménage, 1« Ung* propre et les vêtement* 
coiracternerrt raptécés. 

D'autres oruvra» encors, le* mutaelHés 
o a i e m p l l e j , par exemple, sont à eneoura-
ger 

Mais une grosse question, dans uo* exté 
intrustrkalf,, est eéils des H A B I T A T I S I N B 
OUVRIBRBB. 

En pr*xnl*r Usu, U (Audrsit Mes ign l i sV 
le* qsarilsre populeux, où règne A rétfit 
permanent lu tuberculose. La Munietpalitt' 
surtîiii'•>. qui a consacré des milliooa à <W* 
entrepris*»- de luxe ou d'j»nUclérlcaiiitme, 
n'en u pu* trouvé le moyen. 

Il y a mieux q«i« cela a faire. Les deux 
tiers du vaste territoire de Tourcoing *ont 
encore consacré*, à la culture. Dan* nos 
plaines inondées d'air et de lumière se 
trouve le remèdu au couréea malsaines et 
un Sûr moyen de prévenir la tuberculose 
et un* foule d'autre* maladies. 

Comment ? Mois par la création d'ha-< 
bitatiens ouvrières a bon marché, saines, 
hvgténiquement construites avec, poun 
l'entourer, le Jardin potager et fleuri. 

L'ouvrier pourrait en devenir propriés 
taire : il In louerait A bon compte dan» la 
cas contraire. Ce côté de la question sa 
préciserait du reste par la suite. 

Mais ce qui est certain, c'eet que par 

la création d'habitations ouvrières A bot» 
marché, bien dss mslsdie* seraient. évi-, 
tées • 

Moins de maladies «t plus de bonheur . 
la santé est la riches** de l'ouvrit». 

Moins de maladies et moins de secours 
à distribusr : — d'où économie considéra-, 
bis pour la Villa, ta* Boanice* *t le Bu
reau de Bienfaisance ; — u o ù l'argent nés 
essairs pour assurer de plu» m plus l* 
nieux être social. 

Réduira 1* nombre de* rssrhssjussjx, quel 
but Admirable. 

Rien que pour avoir exprimé cette idée 
les candidats d* l'A. L. P et de l'U. a P . 
ont mérité la reconnaissance de Murs con
citoyens, i 

La charité publique n'aurait plu* A »'oc-< 
cuper après cela que ds ceux qu'atteignent 
les rxûseres iBaUMlitaMB mai* lnéviUbl** 
de cette vie. 

Aujourd'hui, s'il* «ont si nombreux, 
c'est que les Pouvoirs Publics les pouss 
sent A tendre l s main. 

Et c'est A toua ces fumiliés par la faut* 
du Bloc maçonnique que les candidat* d* 
l'A. L. P. et de W. S. P. fout la j»ropo*ts 
tion de se relever et de s'élancer vers Tins 
dépendance. Il* veulent les y aider et Us 
leur en procureront les moyens. 

jamais programme municipal n* fu i 

Çlus patriotique, pins populaire, pin* 
ourquesBol*. A cas titres il mérite 1* 

Trsjtrsraya — L» Cnrrrps*rtil* dss Tram
ways de Roubaix-Tourooing visnt d* ré
duire ses tartf* pour la ligne de l s GrAncT-
Psse* A Morrranx par le Blanc-Seau. A par
tir du 1er m a ! on peirera : 1* Entre l s 
GrarHTPlace et le Blanc-Sean, 1rs sHssAs, 
0,15 ; 2a clause, 0,10. — 2* Entre U Grand'-
Ptece et Mouvsurx, Ire classe, 0^0 : 2e c ! , 
«,15. — 3» Entre le Blanc-Seau, rue de Mon-
vaux et Mouvanx, lr* classe, O.fS, 2e d . , 
0.10. 

gpeiUeeL — Journée du 3 m a ! — L'équip* 
première rencontrera A U heures sur le ter
rain du « Junior Atblétic Totrrqaenoots » re-
qurpe preuitèie du « Cercle Athlétique Sarmv 
Éloi ». Match comptant pour le chsmpioana* 
du Nord de la P. 0. 8- P. T. — Rendes-vous 
possr lea éuuipt»»» A M heera* an loeei. 

— L'épntns m rnatchera A un* Masse st de
mie rjrécfse snr le terrain de la me da Se-
clln réquipe n de la J. S U D. L sfasen 
comptant pour M » 

auz 

«1. ru* Oereet, a AU FAISAN DORS s 
avenir « • PraMfHal. — Dimaneh» S m * ! 

de io A u h. i n du matin, au slèce da Cornue 
de l'Avenir du Prolétariat. Café du Centre, 
place de la République, î à Tourcomi 
ception des cotisations. Adhésion*; 
gnements H 

AeuléeiU «l* vetssra. — M. Frédéric Vanosr-
•ans, M «as, marchand d* chiffons A Ls Mar
ner* (Wextrelos). pa**alt rrjercreel eotr osas 
1* rue du Blanc-Seau, près du pont NaUona! 
revenant vers Tourcoing, n s'était assis sur 1* 
bord de sa voiturette. les jambes oendant en 
dabors. Henri D**cuamp&, dotnsstiqn* chez 
M. L«poutr*-Six. marchand d* cb*rbona.vint 
A passer svec an «embaraau. et le chiffonnier 
eut le* jambes frôlée* par U roue da eon véhi
cule. D porte quelques contusion* eux genoux 
et a U cul»*» mai» cas tfesuuio» s u sont pas 
graves 

M. le docteur Dûment après avoir soi 
Vancorseli» à l'estaminet Leclercq où on l'a
vait transporté, le fit recoudulr» ê L* starliè 
re en voiture. 

! • police ne* garnis. — Un prooès-vernel a 
été dressé par Tegent de sûreté Srhlttecatte 4 
Hétoiss Rome, 19 an» *t A Jnlla *jnve, cabe-
rsOéra 

•TAT»«MVIL OB TtHJSNMMNS 
du 30 avril 

Naissance. — Dekien Louis*, rue d* la Mar-
lière, 101. 

Mariage. — Crombtz Jo**pb, s. p. et Tra-
nqy iiMina,». p. 

Décès. — Clarisse Fernande, i ans. rue d'Al-
**a*. 67. — Llagr* Albert, 87 an», m» Chen 
ry. 32. — Cranell* Emus, m sns, ru* de r*V 
plerre, 16. 

m i m ' ' I t S » * » » » » i i . . . 

PHDSPHATINE FAilUEL 
BOUSBECQUE. — Naissances. ~ Germaine 

Vandaznme. Crumesse. — Albert Leroy; Cy
rille Verbes*, aux BON. — Maris lents* Bau-
dry. ru* de Vervlcq. — Jceune Tltécat. aux 
Bols. 

Mariages. — Gustave Lablond et Honorine 
DhondV- Fidèle Florin «tCélin* IJubamel. -
Chartss Pau et Anna Brlcout. — Daniel Sulng 
et Oerrosine D*pt«*ter. — Emil* Cetry *t Zoé 
Ilollabecqu» 

o »>*•»>» 

~tÏN*âi&L c i — Loués Dxtal-
H*nri OrueUa, onratfssur. — 

In. maréchal. — Alexandre 

WSOVIUX.B*) fgtjRMN 

Liste muiifipsM sa Ctswl lêrtAtt 
MM. 

^ T » » A W A 8 B 
Phalempia, *dWi»i, c- a. - Atpboass Bleav 
m*. e s . — Julien Castelaln. e s . — Arthur 
Catteau, emplojé.—Jules Catteau Vanhoutte, 
« .s . — PMCV* 
luin, c. s. — 
Arthur FiortsB 
iJbsssiui. c. a — Pierre HAquatt*. c. s. — 
Jules fias. c. s — André Jouven**. tUss-
rand — Charte* Louis Lseru, c a — M t 
Charles-Henri Masure, c. s. — j^uîsMeu-
rfllon, représentant — J -B OSevaere. fl-
lsnr — Emile PriaJampm-ComilJe, c. *. — 
Charles Sum, taplsseur. 

Les oonseiUets isirtants adressent aux *Me-
tsurs la ntmnlalre suivante : 

il y a douze an», vous nous ave* appelé a 
dtrrger la* «flaira* d* la oommmie ; nous 
avons rempli notre devoir sans parti pris pour 
donner satisfaction 4 tout 1* inonde, principe 
lament aux ouvrier» et «u petit commerce. 

Nous avons toujours prêté la mata aux 
malheureux, dans toutes les circonstance* en 
les aidant dans la mesure du possible, et, mai-
gré les faibles ressources du budget, nous 
somine» bsuisux d* oonsleter qu'il resta an 
reliquat, a»*** important 

Tosa paruasn» dss fêtas «n peut se rappe
ler princlpAJBm«nt csllw du cinquantenaire 
de 14 Société des Ancisus MOltsires,, dont on 
rônaervèra'iê metlienr souvenir et" A' laquelle 
1* mumripalitê a prêté son concoure parson-
Ml et financier *ftn d'*n rehauseer l'éclat. 

En ce qui concerna la loi sur raaslstancc 
« u vMulard* et aux infinnes indigenu, nous 
avoo« fait obtenu lalïoca&on de n. troncs 
par mors A ton* Français qui font demandée 
et 1» méritaient 

Besti ueiuoiix d* toetas les crovanoea. nous 
veuton* *rntpisen«nt l« prtMnérite *t le bien 
être de la commune par une admlnistreUon 
«cnooine. «ags *t prévoyant*. . , 

BôOû pssss sst un garant pour l*»venb:. 
Noos espérons qo* vues d»isn*r«i nous 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ n p s * * * diavaneb*3 mai et «ne 

1 ^ R ^ o S E T T a T ^ A Î p h o S 
PHALEMPIN, adjoints. 

aosorder• 

RONOQ 
LES ELECTIONS MUNICIPALES 

Voici la profession de foi di 
libéraux : 

Aux Electeurs de Honcq et du Bleato-Fetc. 
C'est avec confiance que nou* vanon* solli

citer auprès de vous le mandat d'administrer 
la commune d« Roncq Par I* choix des can
didat* nouveaux qui se joignent 4 vos an
cien» éJus. vous comprendrez que notre unl-
aue souci a été de vous présenter une liste de 
bons citoyens vraiment pénétrés des idée» ré 
publiâmes et démocratique*. Notr* plu* 
grand désir est d* fair* l'union et la concord*. 
et on a accueilli avec faveur les démarobes 
faites par quelques-uns d'entre nous pour 
grouper en un senl faiscean tous les hommes 
a'cirfrs dont la seule ambition est d* bl*o 

f 
administrer leur commune. Le ]_ 
trouvera en noua «M* protecteur*, vigilants et 
peut être assuMLd* nstre appui pour la sau
vegarde de IS«l

e*B*BB*BE. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
Vouvrler aveu'qui non* nous trouvons Jour 

nullement et qu* nous aimons 4 coudoyer sera 
éaaiâment l'obj** d* tout* sots* «attlcltud*. 
Nous aurons A assur d« lui venir m aide et 
nous soutiendrons par tous les moyens, et de 
tous nos voeux, les lois qui auraient pour but 
de le prdjMger et r»id«r. , 

Resr^ctnéux de toate* M* llbsrtês, nous nous 

entier*, prospérité m«tért«Jl* «t moral* de 
Roncq, travaux d'embelll—ament et d'utilité 
publimie, créstton d'utuvras sociale* de bien-
raisanee, tel sera 1* pmsramm« que nous 
nous sffcrasrons d* remplir. 

En nous accordant voa suffraga», v»u* pour-
rat Mrs assurés qu* vous n'aurai pas A nous 
reprocher d'avoir manqué A nos promesses 

1 9 FRANCS psr MOIS 
'*•' Bicyclette* de toute* Marque* 

HILLE2, ». « U»*iï*to. LILLE 

BONDUES 
I éarH : 
le • Jonrnxl de ttoubsix >. dans une 
s récente, un orateur, que nous ne 

désignerons pas annament pour n* pas tm 
fair* de réclame, a été «1 maladroit que pro
sieurs de sa* «ans snt ssèms* an ont été cho
qué*. 

An lieu de parier de* amures c s m a l a . 
O sast surtout occupé de |****»ne r*arson-
neOs* : c'est ainsi qu'amès «voir tait une sor
tie contre un mort I 1 ' n r e n prend svec ai
greur A l'un de nos peu» ranoraras» e* estimés 
concttoyens, A AL D..^ adéouit an maire. Avec 

A* Buadues, nous 
contra oss ssss, t 

et oentre de «etnbUrSs» procé-
d* réclssas éNrtiaa**, et nass f 
, D... na» pro» rjhalearsuasa *yn 

la rjkonde oormalt le* services rendus TB ne* phs» chaleaiauBBS »ji»sj*fliies 
1 monde connaît le* **tvMp rend 

A M »>rnman* par ce digne •«gtsTi*!; 

3S£££K 
A son csrawAr» 

et A U prudent»? 
loyal et 
, < f c | rS 

tn«*v r t o DOMPCS n y %, M » pm èe femmes dans , 
la TflUtge qui, dan» ùm m 
n'«viem eu ncotxn à see lu 
trou ré pt*%s &n lut lac «vis 
les pins indleisScoL Ctswarwé ^^^^^^^^^^^^^^^ 
dra public «t de la pouce, qu»; o* fojs a a 
PSJOSSI psr snu tact et «on esprit de nr*»rlTa»SM»j 
A mettre la paix antre les para* divisés. 

vofla rnonrme que le candlrrat en 
égaré par son ssjsjttoa. «a* ~ 

meoteurs de BpnS>**. *or 
Injure en votant tons pour 

*oa* fasags*** esta 
ur M. JTJ. e* poa] 

LINSELLES 
Les élections ninniciptles 

ïïëS0* 
1 ëSBfSY*. la liste des oonsefljer» *or 
qm se son* adjoint detrx ouvriers q a 

1* 3 mal laoefetue de îa fJaas* o»i-

De l'entre eété, en candidat dérsaVé, qrti. 
o s Sas apparav** taedérées, «et rsasisiciins 

radieeHo 
ayant comme 

BaaséAea, Uiu'er—S quatsues 
damier momen! 

Mais 1* ssgmse des éTecteor* déjsjrssra ton 
ta» aa» tetstenaa ••»•»•»• laonbatx. 

ts nXOes 

m a au 

Ceux qui "suivent s* lotte 
d'antres sacsittés et tiotammenl 
fNSssess y^**aa*r ees 
pour U M S B A S . H 

Jetnai» le» pauvre* et le* vi«tT*»r*> n'ont «té 
******** e j f » 

que sons des *drntiil*tr*Oons 

Les socianstes, apré* avoir été an pouvoir 
pendant huit ans, ont dU abandonner la mai
rie da Rus*«II. traTtunta* a* ev*»*at ffnapid. 
las finances nsonictpaJes. 

Or sur quel budget av»dentrfls eberebé A 
• •ri*** Q*M «ssflOnOBMsBB fMiUI" 9t) JttM.TOft3tBT »n JX7M-
voir l Sur M retdgst de tassIsMi** «t il* vou
laient faire payer par le» pauvres le* ooosé-
quenres de leur Im prév oyanoe 

Il en a été de même partou 

bien alors pour | 

partout où les eaeia 
jnt eu le p 
leurs fortes. Os ont dit 

Mstes et les radicaux ont eu le pogroir UT. 
tour payei leurs fofJes, fr* 

augmenter ceusidérasèsinerit les impôts qui 
pèsent si lourdement snr les petits commer
çants. 

Les électeurs ont pu voir dans la profession 
de foi des eensefller» sortants M montant 
élevé des srstuns* dru nais» crasqaa année 
pour la «quMgeliiniil des pauvres. 

D* téuiotgistruiit donc leur confiance et leu t 
nn*n*e*aane* A redminieSeriou atirassa* en-
votant * n n * s s «t «an* rature» peur la Uste 
qu'elle présent* a levrrv sntrrssjes. 

Ls* sasat*»» éèssteraU* a*at pèat hwrtes r* ls» snaaHons da personae. En «ssvtiotu. 
ne dott pas y avoir de parents ou d'amis. 
AS éoét y evetr eue sas piiwJpes, et r**K-

tsar dott voter saur le* candidat* qui rapré 
sentent ae* idées tan* stnqrxléter A* Mur par 
sormarfté. Ce serait une erreur d» voraotr Je 
terMtren*met'Ma>r*aondaraU ilmsuune. 
sous «véSrxA* «ptl couvant A* v|c«rs pour te 
candidat «vee lequel on a des Ben* de ne 
rsnté ou A* ue»r»sr*4eH» 

n n'y a que dans le rarti libéral qa* Ton 
rencontre de pareilles fslblnatii^ Lea mdaaitx 
«t le* ssriaBst** sevrt bien sèas fntrasnsgenats 
dans teur» ratntSp»*. e t dan»' matetee étoc-
33M. OU *^p«JS»«»•»*• waatçtprfae «mn 
n*jtrto «sTV*9c M»*ra*s***to fis twit stt scrâtu. -*»- Jjn 
C5*K <m «n mot )m<* n* arêr*. xxmi iBwaÊjnàe 

sstmiJei, eette «induite et tartes 
A* rsssaa. MM* sbstraesaAt da* »mss»nie« et 
votez en masse portr la liste des i 
sortants qui représentent vos idée*. 

La* radicaux font grand tapas» autour de 
la crrruiair» parue fi y a quelques Jours et 
qui Indiquait la vraie pertée de la candida
ture de M. Versailles. On n» ootoprend pas 
pareil bruit autour d'une-circulaire aussi ano
dine gui ne taisait que -mettre les choses au 
point sans aucune attaque personnelle et rien 
ni dans tes terme* ni dan* la fond ne justifie 
paren émoi. 

Les radicaux en rejettent ta paternité fJTBn 
4 tort sur un honorable concerner municipal 
qui n'hésiterait certes pas a en prendre la 
reeponsabillt*. s'il en était lanteor. 

MOUVAUX 
LE DEVOIR ÉLECTORAL 

Il devient chaque jour de plus en plu* 
visible. Las radicaux «itdlaai une Mate de 
Mira, oU las tonettonnalraa A* tant asB «t en 
tout acabit côtoient les sept municipaux cor 
tacts. Sept sur quatorze, la moitié m... La 
moitié «eaiieniani qui * ixurasi A ae lencs-
senter I Catta paavre ssoitM «a dis* «sng anx 
étecuur* 1 La salera bloeard» «aenaiî tétai»-
ment inhabitable pour les tonnétes gens ! 
L'air qu'on y respire, surtout celui da» 
Krancs, est tetlitmant rsstnvais qcrtls vont toea 
en ôtre asphyxies 1! Pauvres Ois de 4a Vema, 
et de la Pieuvr* Il von* njstes pas joli& I 
Soyez au moins équitables et non vaar.' 
né* I... m.. . 

QMAt aux aoeiausut», oolteettritae* son 
teint os ont affiché sut ha mur» tenf famsnsi 
liste de "t~fVH*ft" gui1» snpeilent «ans rire 

rèsrrarrait-elie sur eux 01 
_ _ . _ I f i j i donc deux eXagorle* o 
sncMlisMn._»j»\ boas irèras et les ssanvaùr 

"Ci» "peu pmsd* franeatse, citoyen*, n* nul 
rait pas ! 

Dites-nous donc «a o m ou non. vous été* les 
remorqueurs ou le* remorqué» du Bloc II 

Et puis, perles-nous un peu dee contribu
tions qui écrasent le pauvre peuple, grâce A 
te pieuvr* rAeesrd* ! 

Pariaz-nou* de* réforme» toujours promis»». 
Jamais accomplies f 

P*ri*x-nou» du cbsm««rd*m*oi générai et 
d* rlntemaUonalr rouf* ! 

Le» électeur* vous rtpondTot»! 

raM«RB(ttlWIIU(i«Rlil 
Pour guérii 

l'enrouement, 
B«S. " 
ch« 1 
docteur valet — vu» >«/•»» »c HUH-HO uu 
docteur VatèTest expédiée franco aontre mma, 
dat-poste de 1 fr. 35 «dressé 4 H. BERTrTKSrÇ 
rue des Lions. 14, A Psrfa 


